
 « Dimanche de la Parole de Dieu » 

En ce dimanche de la Parole voulu par le pape François, nous 
commençons la lecture continue de l’Évangile selon saint Luc.  
Le récit ou la péricope de l’Évangile que nous lisons aujourd'hui se 
situe après le baptême de Jésus et le récit de ses tentations au 
désert. Apparemment, tout va pour le mieux pour le nouveau 
prédicateur : « Lorsque Jésus, avec la puissance de l’Esprit, revint en 
Galilée, sa renommée se répandit dans toute la région. Il enseignait 
dans les synagogues des Juifs, et tout le monde faisait son éloge. »  

Cette lecture, c’est Jésus qui la cherche et qui la trouve. « L’Esprit du Seigneur est sur moi parce que le 
Seigneur m’a consacré par l’onction. Il m’a envoyé porter la Bonne Nouvelle aux pauvres, annoncer aux 
prisonniers qu’ils sont libres, et aux aveugles qu’ils verront la lumière, apporter aux opprimés la libération, 
annoncer une année de bienfaits accordée par le Seigneur » Lc4,18‐19.(…) « Aujourd’hui s’accomplit ce 
passage de l’Écriture que vous venez d’entendre ». Lc 4,21  
En écoutant Jésus proclamer ce texte, nous pouvons déjà imaginer son grand amour pour les Écritures. Qu’en 
est‐il pour nous ? Il est indispensable que toute notre prière, notre témoignage et notre prédication aient 
comme fondement la Parole de Dieu. Cette Parole doit être accueillie dans nos liturgies avec le même respect 
que l’Eucharistie.  
En ce jour, le Christ nous annonce une bonne nouvelle : l’Écriture devient Parole parce qu’elle est proclamée. 
C’est une bonne nouvelle pour les pauvres et les exclus de tous les temps ; c’est une annonce de libération et 
de guérison. Dieu s’intéresse aux petits, aux pauvres, aux captifs, aux malades et aux pécheurs. N’ayons donc 
pas peur de nous tenir devant lui pour nous reconnaître petits, pauvres, aveugles et pécheurs. C’est à cette 
condition que nous pourrons accueillir la libération que le Christ est venu apporter et en être ainsi les 
messagers dans notre monde d’aujourd’hui.  
Malheureusement, vingt siècles après, le mal, les injustices, les souffrances de toutes sortes sont toujours là. 
Tant d’hommes et des femmes y compris des milliers d’enfants sont profondément meurtris par les 
catastrophes, la guerre, la faim ou la pandémie qui sévit partout dans le monde. Et bien sûr, nous n’oublions 
pas ceux et celles qui sont victimes de la haine et de multiples cas de violence. Parfois dans notre entourage, 
des personnes manquent même de quoi se nourrir. Autant de souffrances qui nous déconcertent. Alors, 
d’aucuns se questionnent: où est‐il cet aujourd’hui de la bonne nouvelle?  
Pour répondre à cette question, il n’y a pas de solution magique. Il nous suffit de regarder les nombreux 
témoignages vécus autour de nous et dans le monde. Cette bonne nouvelle, nous la voyons se réaliser dans 
l’immense élan de générosité d’hommes et des femmes de ce monde, au‐delà de leur identité religieuse, 
sociale ou politique en faveur de plus démunis. Elle est aussi à l’œuvre quand nous visitons nos frères et sœurs 
malades à l’hôpital ou à leur domicile; ou encore, lorsque nous partageons avec celui qui a faim.  
Il incombe à tous et à toutes la responsabilité de veiller à ce que cette Parole de Dieu se réalise aujourd’hui 
dans nos divers milieux de vie. Cela ne sera possible que si nous nous en imprégnons pour en devenir les 
serviteurs fidèles. Comme les gens de la synagogue, osons fixer notre regard sur Jésus pour accueillir son 
message libérateur. Cette bonne nouvelle est censée être annoncée en premier dans nos assemblées 
ecclésiales, mais aussi dans nos divers lieux de vie.  
C’est en vue de cette noble mission que l’Esprit du Seigneur nous a été donné. Aujourd’hui comme hier, il 
nous conduit vers les pauvres, les exclus et vers ceux et celles dont la dignité est méconnue.  
L’Évangile d’aujourd’hui nous invite à rendre la parole de Dieu vivante et vraie dans notre vie de tous les jours. 
Telle est l’œuvre de l’Esprit qui se déploie à travers ceux qu’il a consacrés. Car ce qui est dit du Christ est 
valable pour tous les confirmés que nous sommes, à notre humble mesure, bien entendu.  

P. GM 
 



Dimanche le 23 janvier 2022              3e dimanche temps ordinaire 

Courriel : stantoineniagarafalls@gmail.com              Site web : www.stantoineniagara.com 
 

Intentions de messes :   
Dimanche le 23 janvier – 3e dimanche du temps ordinaire 

Messe 10h00 pour nos paroissiens(nes) (Père Robert Hétu) 
+ Denise Acker par Club Sourire (1c) 

Dimanche le 30 janvier – 4e dimanche du temps ordinaire 
Messe 10h00 pour nos paroissiens(nes) (Père Gustave Mombo) 
+ Moïse Bureau par Luc & Eleanore Frigault (27b) 
 

Quêtes :  16 janvier – Enveloppes  380 $  sans enveloppe  24,50 $     
   
Lampes du Sanctuaire :  Denise Acker par Madeleine Tremblay  
 
Liste de lecteurs :  
23 janvier – Michelle Lalonde 
30 janvier – Max Pingue 
 
 
 
 
 

 

 

Je suis désolé de vous informer que les édifices et tous locaux de nos paroisses sont fermées au public, au 

moins jusqu’au 26 janvier, selon les politiques du Diocèse de St. Catharines.  

Si vous souhaitez contacter un membre du personnel, veuillez le faire par e‐mail ou par messagerie vocale, et 

nous ferons de notre mieux pour vous répondre dans les plus brefs délais.  

Notez bien que les églises sont encore ouvertes pour les messes et célébrations liturgiques. 

Personne ne peut entrer dans les édifices sans l’approbation du curé. Merci pour votre 

coopération durant ces temps difficiles. 

Les protocoles pour combattre le Covid‐19 sont encore en vigueur. S’il vous plaît portez un 

masque à l’église, en tout temps. Quand vous portez votre masque, votre nez et bouche ont besoin d’être 

couvert.  

Père Robert Hétu 

 curé  

  

Si vous désirez venir à l’église vous pouvez appeler Christiane au 905.468.4677 et prendre un 

rendez-vous. 

Si vous désirez les services d’un prêtre francophone : composer le 1.905.735.5823 

Le bureau sera 

FERMÉ 

jusqu’à nouvel avis 


